
POETE 
 
 
Si à la place des sons j’utilisais les couleurs 
Si je peignais les silences que dispensent les heures 
Quand s’achemine le soir vers mon cœur qui s’éclaire 
Je ferais fleurir mes rêves avec un peu de poussière 
 
Si à la place des sons je dessinais des parfums 
Je ferais naître des ponts entre les creux de nos mains 
Comme des perles qui roulent sur une douce harmonie 
Je poserais de ma main le souffle de ta vie 
 
Tu te bats tu t’ébats te débats pourquoi 
Je ne sais si tu sais dis-le moi pourquoi 
C’est comme çà 
 
Si à la place du temps que je passe à flâner 
Sur ces proses sans raison ou ces rîmes pesées 
Je bâtissais quelque chose à la force de mon sang 
Je serais sûrement plus fort au dehors comme au-dedans 
 
Si à la place de l’air j’utilisais la matière 
Pour modeler devant vous le temps qui se laisserait faire 
Je piègerais des parfums ornés de mille couleurs 
Pour donner vie à mon œuvre issue d’un peu de poussière 
 
Tu te bats tu t’ébats te débats pourquoi 
Je ne sais si tu sais dis-le moi pourquoi 
C’est comme çà 
 
Si je me prends au sérieux ne retenez que l’image 
De quelques vers à la mer vers d’autres rivages 
Pourquoi c’est toujours le soir que mon cœur s’éclaire 
J’veux pas que ma vie s’égraine comme un peu de poussière 


